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OBJECTIF DE LA LIBERTE 


— Protéger la dignité de le per- 
sonne et assurer la qualité 
journalistique, 
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MANDAT DE LA LIBERTE 


Tél.: 667-2473 


- Faire du reportage honnête 
et objectif de l'actualité ma- 
nitobaine, 


M. Alcide Dupuis de l'Office National du film discute avec Soeur Lucille Gendron (à gau- Mlle Jacqueline Allard et Mile Aline Painchaud travaillent dans l'atelier de Dessin et Sculp- 
che), de St-Vital, et Soeur Madeleine Bourdon, de Powerview, lors de la journée de recycla- ture, dont Marcel Gosselin était le responsable, lors du Rallye-jeunesse qui se déroulait en 
ge des Educateurs franco-manitobains le vendredi 27 octobre (voir page 16). fin de semaine à l'école Louis-Riel (voir page 19). 
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La neige n'arrête pas le travail de démolition qui s’accomplissait au Juniorat vendredi der- 
nier. L'entrepreneur est sur le chantier, c’est signe que la construction du nouveau CENTRE 
CULTUREL DE SAINT-BONIFACE se fera dans un avenir rapproché. 
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brasse 
et cuit... 


Notre concours COMPOSITION 72 du mois d’octo- 
bre s’est révélé très intéressant. Lundi, nous avions 
reçu 126 compositions, et il y en a de toutes les cou- 
leurs! Le sujet ‘Portrait de ma mère” était très popu- 
laire, Certaines comparaisons nous font sourire, et on 
ne peut douter de l'authenticité de la composition: qui 
d'autre, si ce n’est un jeune enfant, pourrait dire au 
sujet de sa mère que “son nez est court comme la 
queue d’un ours...”; et puis, il y a la franchise de l’au- 
tre enfant qui affirme que “elle a l’air très jeune, mais 
elle a 42 ans”; et encore en parlant de sa mère, un autre 
enfant affirme que “sa bouche sert à nous montrer à 
faire des mathématiques...”. Le sujet ‘J'ai parlé à...” 
fut également très populaire : les jeunes ont parlé de 
tout, à compter d'une fleur jusqu’à une carte géogra- 
phique. Et alors, avec ce sujet, ils font preuve d’une 
très grande imagination, et certaines phrases sont de 
vrais bijoux : “j'ai parlé à une fleur. “Bonjour ma chè- 
re petite rose”, et je prenais de l’eau de la rivière et je 
la faisais boire après avoir arrosé les autres”, Et puis 
les enfants sont doués non seulement d’un esprit créa- 
teur, mais sont doués d’une simplicité qui leur permet 
de constater des évidences qu’on ignorerait: “J'ai parlé 
à une petite feuille verte...” — comment s'appelle cette 


‘petite feuille? ‘“Feuillette”, évidemment. Et puis 


encore, on ne peut pas être plus précis, écrire dans un 
contexte tout à fait local, que celui qui affirme ‘Mon 
magasin favori est la CO-OP d’Altona...”. 


“L'automne” fut également un sujet très populaire, 
sujet qui se prêtait d’ailleurs à la création de belles ima- 
ges: “‘.. le soleil brillant qui brille sur les jolies feuilles 
qui tourbillonnent sur la terre froide...” 


Nous annoncerons les gagnants de ce premier con- 
cours COMPOSITION MANITOBA ’72 dans La Liberté 
du 15 novembre. Entre temps, vous pouvez déjà en- 
voyer vos compositions de notre deuxième concours, 
série NOVEMBRE (voir page 21). Notez bien les diffé- 
rents sujets, et quelques changements dans les règle- 
ments : le concours s'adresse toujours aux étudiants de 
la 4e, 5e et 6e années, mais cette fois-ci la composition 
doit être accompagnée d’un dessin ou d’une peinture 
de l'enfant. (au mois de janvier, le concours COMPO- 
SITION MANITOBA ’72 s'adressera aux étudiants de 
la 7e, 8e et 9e années). 


Nous sommes en pleine saison théâtrale, avec le 
Cercle Molière qui nous présente “Tailleur pour dames” 
du premier au onze novembre, avec Relâche Le Six. 


Et puis finalement, la signalisation bilingue à Saint- 
Boniface coûtera $15,000 de moins du montant qu’on 
avait d'abord prévu, soit $45,000. C’est à croire que 
l'on cherchait d’abord à décourager la signalisation bi- 
lingue en présentant des chiffres très élevés. 


Les Blue Bombers de Winnipeg, pour la première 
fois depuis 1962, termineront la saison au premier 


rang du classement de l’ouest de la Ligue canadienne de | 


football. C’est tout un événement, et si Jonas et compa- 
gnie demeurent en forme, ils se rendront à Hamilton 
pout la finale et la Coupe Grey, où ils devront faire 
face soit à Hamilton ou. à TORONTO. L'équipe de 
Toronto, qui a surpris le pays au début de la saison en 
sombrant au dernier rang, pourrait encore nous sur- 
prendre en se portant vainqueur contre Hamilton di- 
manche et se mériter ainsi une chance aux éliminatoires. 
Que cela se produise, et je parie que Toronto se rend à 
la partie finale pour la Coupe Grey... 


C'est comme au hockey... qui aurait cru que, après 
dix matches disputés, les Sabres de Buffalo n'ont pas 
encore connu la défaite? Qui aurait cru que cette équi- 
pe, qui au classement final de la saison 1971-72, aurait 
aujourd’hui dans ses rangs trois des quatre meilleurs 
compteurs, soit Robert, Perrault et l'incroyable Martin 
qui a déjà trouvé le fond des filets adversaires 13 fois, 
et cela en dix matches? 


Saviez-vous que... l’américain (moyen) en 1971 au- 
rait mangé 18 livres de crème glacée? 


JEUNESSE CANADA/MONDE 


DU TRAVAIL, PAS DE L'ARGENT 


Jeunesse Canada/Monde, 
c'est une organisation qui 
s'intéresse au dévelonpe= 
ment de la jeunesse par des 
échanges entre cultures, 
L'expérience débuta le 30 
septembre dernier, alors 
que 240 jeunes canadiens se 
regroupaient dans quatre 
différents camps pour pré= 
parer leurs visites à quatre 
différents pays, Une jeune 
demoiselle de St-Laurent, 
au Manitoba, qui fait partie 
d'un groupe rendu à Monc= 
ton, nous livre ses premiè= 
res impressions du projet 
Jeunesse Canada/Monde, 

‘“Samedi le 30 septembre, 
je prenais le train à la gare 
du CN à Winnipeg’, nous 
écrit Mlle Claire Combot, 
de St-Laurent, ‘‘Aussitôt as= 
sise dans mon wagon, des 
jeunes me désignent du doigt 
et me demandent ‘Canada 
World Youth’? C'était la 
première rencontre avec des 
jeunes que je dois appren- 
dre à mieux connaître, à 


vivre avec pour la durée de 
notre voyage. Dès le départ, 
on ressent qu’on a tous quel= 
que chose en commün: le 
désir de voyager et de con= 
naître.”’ Ces premiers jeu 
nes. rencontrés venaient de 
la Colombie-Britannique et 
du Manitoba, 

Ce groupe de jeunes est 
arrivé à Moncton, où ils fu= 
rent accueillis par leurs co= 
ordinateurs, La prochaine 
étape du trajet était Saint- 
Joseph, petit village à une 
distance de vingt milles de 
Moncton, Le ‘camp d’en- 
trafnement’’ est en effet 
l’Institut de Memramcook, 
ancienne université, Le 
groupe est composé de 70 
jeunes canadiens, douze ani= 
mateurs, et quatre Tunisiens 
(le groupe de jeunes doit se 
rendre en Tunisie), Les jeu= 
nes sont divisés en cinq 
sous-groupes, chaque grou= 
pe travaillant sur un projet 
particulier, ‘‘Un des projets, 
de nous expliquer Mile Com= 


ATTENTION CHORISTES 


but, est de travailler dans 
un bois près d’un tout petit 
lac derrière l’Institut; il faut 
ramasser des arbres morts, 
faire un pont au travers 
d’une crevasse, refaire les 
fossés, faire un escalier à 
partir du lac jusqu’au haut 
de la côte, faire une rampe, 
déménager une clôture...” 

Les jeunes, une fois ren= 
dus en Tunisie, devront tra= 
vailler, mais ne recevront 
aucun salaire, Peu 

D'autres projets pour oc 
cuper et ‘‘entrafner”’ les 
jeunes sont, par exemple, 
l’aménagement du Monument 
Lefebvre, un édifice qui, il 
y a dix ans, servait de 1abo= 
ratoire, et dont le haut ser= 
vait de théâtre, Un autre 
projet est la transformation 
d’une chapelle en un gym= 
nase,oe 

Le but du stage à Monc= 
ton est de permettre aux 
jeunes d'apprendre à vivre 
ensemble et à se connaître. 
Le prochain stage, au Camp 


Jouvence, obligera les jeu= 
nes à oublier leurs habitu- 
des de vie facile et de con 
fort, car effectivement le 
groupe sera dans un bois où 
les facilités modernes se- 


ront très rares ù 
C'est vers le quinze dé- 


cembre que les jeunes quit- 
teront Jouvence pour les va= 
cances de Noël et un bref 
retour et séjour dans leurs 
foyers ‘‘qui nous semblent 
au bout du monde, mais quand 
même très près de notre 
coeur’, nous affirme Mlle 
Combot, Du fait qu’elle uti- 
lise le terme ‘‘nous’”” révèle 
déjà l'unité du groupe, 

Et puis au début de jan- 
vier, ils se regrouperont 
pour se rendre en TUNISIE, 
AFRIQUE, ‘‘Nous vivons 
tous ensemble comme sidé= 
jà on se connaissait depuis 
des années’’, conclut Mlle 
Combot qui laisse entendre 
que ‘‘lors de la dernière 
séparation l’année prochai= 
ne, la compagnie Kleenex 
fera de l’argent...””, 


FRANCO-MANITOBAINS! 


La grande rencontre pro= 
vinciale des choristes fran 
co-manitobains —- ME LO- 
MANI ?72 — aura lieu les 
17, 18 et 19 novembre pro= 
chain au Centre Culturel de 
Saint-Boniface, 

ll s’agit encore de quatre 
ateliers de chant (moderne, 
folklore, classique et negro 
spiritual) pour adultes et 
étudiants (à partir de la %e 
année scolaire), Cette an- 
née, nous aurons des ses- 
sions pour les directeurs 
de chorales, 


Deux chefs de l’est vien 
dront à ce stage: (1) M, 
Richard Ducas, de Montréal, 
qui est président de 1’Al=« 
liance Chorale Canadienne 
dont Mélo-Mani est mem 
bre et (2) M, Jean-Pierre 
Gagnon, directeur des Roi 
lets de Trois-Pistoles, 
Québec, Les deux chefs du 


Manitoba seront le R,P, : 


Martial Caron, du Collège 
de St-Boniface, et M, Mar- 
cien Ferland, directeur de 
la Chorale des Intrépides 
de St-Boniface, 


NOUVEAUX ADMINISTRATEURS DES HEBDOS DU 


Il y aura aussi des ses- 
sions pour les enfants des 
participants (âgés de 6 à 13 
ans), Mesdames Adélina Roy 
et Henriette Rocan, de St= 
Boniface, s’occuperont des 
ateliers des enfants, Cinq 
dames se chargeront de la 
garderie des enfants, 

Ce stage débutera par les 
inscriptions à 7h le vendre 
di soir (17 nov.) pour se 
terminer par le grand con= 
cert final où le public est 
invité, le dimanche soir à 
8h30, 


{ 


CANADA 


On vous promet encore 
une fois une fin de semaine 
merveilleuse de chants, de 
joie de vivre et de fraterni- 
té. C’est le point culminant 
d’une année remplie de suc= 
cès dans les régions de la 
Rouge, la Montagne, la Sei 
ne et le mini Mélo-Moni à 
St-Laurent, 


Venez en grand nombre, 
On a hâte de vous revoir, 
de vous rencontrer ! 


pe 


L'association LES HEBDOS DU CANADA s’est donné un nouveau conseil d’administra- 
tion lors de son congrès qui s’est tenu à Chicoutimi, récemment. 


Ci-dessus, les membres de ce conseil qui sont, de g.à.d.: assis : M. Gaston Vachon, tréso- 
rier, de Progrès-Dimanche (Chicoutimi); M. Roger Lussier, premier vice-président, l’Union 
(Victoriaville); M. Fernand Berthiaume, président, L’Argenteuil (Lachute); M. Roland Gau- 
vreau, 2e vice-président, L'Horizon (Joliette); M. Robert Paradis, secrétaire, Le Canada- 
Français (Saint-Jean); deuxième rangée: M. Jean-Paul Legaré, secrétaire administratif, de 
Québec; M. Claude Bérubé, l'Hebdo du Cap (Cap-de-la-Madeleine); M. Gérald Dorge, repré- 
sentant La Liberté (Saint-Boniface, Manitoba); M. Jean-Claude Langlois, La Victoire (Saint- 
Eustache); M. Claude Gagné, L'Echo de Louiseville (Louiseville); M. Roger Laliberté, Le 
Citoyen (Asbestos); M. Vincent Rodrigue, L'Eclaireur-Progrès (Saint-Georges) et M. Lucien 
Fontaine, de l'Echo Abitibien (Val d'Or) qui n'apparait pas sur cette photo, 
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NOUVEAU COMITÉ AU CLUB LA VÉRENDRYE 


Pour répondre à l'appel 
des Directeurs: du Club La 
Vérendrye, les dames se 
sont réunies le 18 octobre, 
afin de former leur propre 
cumité en vue d'appuyer et 
d'aider aux activités socia= 
les et non-sociales du Club, 

Le groupe s’est choisi un 


Comité qui est composé des 
membres suivants: prési- 
dente, Christiane Labossiè= 
re; vice-présidente, Alice 
Lévêque; secrétaire, Jean= 
ne Guyot; trésorière, A« 
drienne Sutherland, 
Celles-ci vous invitent à 
une réunion le 22 novembre 


dans la grande salle du Club 
La Vérendrye, Venez nom= 
breux à cette soirée qui 
promet d’être des plus inté- 
ressantes, 

A noter que les dames 
sont fières d’avoir l’une des 
leurs élues comme Direc- 
trice sur le comité même 


du Club La Vérendrye, la 
première femme à atteindre 
ce but, Toutes nos félicita 
tions à Mme Yvonne Boulet, 
qui a bien voulu accepter 
cette charge, 


CR CL SIN 


UNE GÉNÉRATION DE DÉSINTÉRESSES 


De 1,500 à 750, à 350, et finalement à 175 : 
voilà ce qui en est du nombre de jeunes qu'on 
espérait, qu'on croyait, qui devaient, et qui fi- 
nalement ont participé à RENAISSANCE 11, le 
Rallye-jeunesse organisé par la Société franco- 
manitobaine. Cent soixante-quinze jeunes fran- 
co-manitobains… c'est le cas de dire que /a 
SFM, qui accorde une grande importance du 
côté éducation et de l'application de !a loi 113, 
doit encore faire énormément de-travail dans 
les écoles si elle veut se faire connaître, voire se 
faire accepter. 

4.6 pouces de neige, des chemins glacés et le 
danger de parcourir les grandes distances — ces 
fléaux du vendredi 27 octobre peuvent toujours 
être utiles pour expliquer l'absence de la jeunes- 
se francophone à l'école Louis-Riel en fin de 
semaine. Par contre, la majorité des participants 
au Rallye-jeunesse venaient de la campagne, 
fait qui ébranle le facteur climatique en tant 
que raison principale du manque de partici- 
pants; avouons-le, il s'agissait plutôt d'un MAN- 
QUE D'INTERET. 

Effectivement, ce sont les jeunes de la cam- 
pagne qui se sont “dérangés‘ le plus; notons six 
jeunes de St-Lazare (la distance est considéra- 
ble) qui ne sont arrivés en ville qu'à 10h15 ven- 
dredi soir, ne purent entendre, malgré tous leurs 
efforts de la. journée, que les quelque trois ou 
quatre dernières chansons de Jacques Michel. 
Mais encore, la question de température n'ex- 

plique aucunement l'absence des jeunes de la 
ville, qui auraient dû porter au moins à 200 le 
nombre de leurs représentants. 

Un manque d'intérêt. On ne peut question- 
ner l'utilité des ateliers, ni la compétence des 


personnes responsables. 11 faut s'en prendre au 
manque d'intérêt des jeunes. Certains préten- 
dent, sans doute avec justesse, que nos jeunes 
sont, ou se croient, trop occupés pour sacrifier 
une fin de semaine entière à un Rallye, à la par- 
ticipation à des ateliers. La jeunesse franco- 
manitobaine est assez loin d'être ‘’convaincue” 
de la SFM, et cette dernière ne fut pas le point 
d'attrait; les jeunes ne semblaient pas tellement 
attirés par les divers loisirs offerts à travers les 
divers ateliers, préférant sans doute leur propre 
forme de détente, quelle qu'elle soit. 

Enfin, il n'est pas question que les jeunes 
soient “obligés’’ de participer au Rallye (ne par- 
lons surtout pas de cause), ils sont évidemment 
libres de disposer de leur temps comme bon il 
leur semble. Maïs enfin, on est porté à conclure 
que les jeunes franco-manitobains d'aujourd'hui 
ne se préoccupent que très peu de leur identité, 
ou encore qu'ils n'accordent que très peu d'im- 
portance à des “rassemblements” tel le Rallye- 
jeunesse, Rallye qui, rappelons:le, se proposait 
de faire renaître, d'éveiller les possibilités cultu- 
relles de la jeunesse franco-manitobaine... [| y a 
sans doute lieu de s'inquiéter de l'avenir, à sa- 
voir quel rôle assumera cette génération aujour- 
d'hui si désintéressée. 


Quoi alors intéresse nos jeunes franco-mani- 
tobains? Sans doute, ils ne diffèrent que très 
peu de leurs amis anglais, évoluant dans les 
mêmes cadres d'une même société: on vit au 
jour le jour, on songe à un degré universitaire 
qui rapportera de l'argent ou bien on vit pour 
“les récompenses’ immédiates de la vie, enfin 
on est trop “occupé” pour s'arrêter (on a déjà 


compris ce qu'est la “rat-race “), pour s'extério- 
riser et réaliser l'importance de communiquer 
avec les autres, de travailler en équipe. 

Je pense alors à un groupe de jeunes cana- 
diens à Moncton, dont un bon nombre de ma- 
nitobains, qui se préparent à effectuer un voya- 
ge en Tunisie. Comment se préparent-ils? Par 
un travail en équipe, par un travail manuel qui 
n'offre aucune récompense monétaire, mais qui 
offre simplement la possibilité de l'épanouisse- 
ment de l'individu par le travail honnête, la mi: 
se en commun des problèmes et le partage avec 
les autres. 

C'est ce qu'aurait été le Rallye-jeunesse, si 
tous les jeunes réellement se sensibilisaient aux 
bénéfices du travail honnête, la rencontre pour 
l'échange et non pour l'argent. mais c'est un 
groupe très restreint et peu encourageant quand 
un responsable d'atelier se présente et constate 
que son groupe est composé de deux personnes. 

I! ne faut pas se leurrer. Renaissance [I était 
um succès pour les participants. Ce qui est dé- 
concertant, c'est de constater que nos jeunes 
adoptent une attitude de désintéressement en- 
vers ce qui ne “rapporte” pas de l'argent ou 
autres bienfaits matériels. C'est le danger émi- 
nent de la jeunesse d'aujourd'hui [tant anglaise 
que française) que de s’enliser dans ce monde 
où le dollar est à la fois maître et objectif, tan- 
dis que “l'autre” passe au second plan. 

Les listes de priorités sont à reviser. 


Hubert Pantel 
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COMMENT FAIRE DU BON CAFÉ? 


I s’agit d’une petite his 
toire que les Anciens d’au= 
jourd’hui aiment raconter à 
la complaisante jeunesse de 
nos jours, Cela se passait, 
il y a quelques années déjà... 
Comme le temps passe vite! 
Tempus fugit! diraient les 
Latins, 

Au cours d’une visite pas= 
torale de Monseigneur Béli- 
veau, notre digne évêque 
s'était arrêté dans une mai= 
son à la campagne pour pren 


dre une tasse de café, Sitôt 
entré dans cette demeure, 
on sentait l’arôme du café 
qui chatouillait les narines, 
Après avoir dégusté la sa- 
veur de ce nectar, Sa Gran= 
deur ne put s'empêcher de 
demander à la maîtresse de 
maison: ‘J'aimerais bien 
connaître votre secret de 
faire du bon café comme 
celui que je viens de boi= 
re”, ‘Eh bien, fit la mas 
tronne, c’est bien simple 


SAVOIR VIEILLIR 
DEMANDE UN 


Chez les personnes de plus 
de 65 ans les accidents à la 
maison sont presque trois 
fois plus nombreux que pour 
tout autre groupe d'âge au= 
dessus de 15 ans. bien 
qu'elles acceptent l'idée de 
ralentir leur rythme (sinon 
de fait) 

Le Conseil Canadien de la 
Santé Familiale déclare que 
les chutes sont la cause de 
la majorité des accidents 
survenus aux personnes de 
plus de 65 ans, et que les 
principaux facteurs sont 
l’inattention, le manque de 
précautions raisonnables et 
le bon état physique affaibli, 

Le Conseil, un organis 
me à but non lucratif com= 
mandité par l’industrie des 
produits pharmaceutiques, 
fait les recommandations 
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suivantes aux personnes de 
plus de 65 ans, 

* Restez assis quelques 
instants avant de vous lever; 
restez debout quelques ins= 
tants avant de marcher et 
évitez les brusques change 
ments de position ou de di- 
rection, 

* N'avancez que dans la 
direction où vous regardez, 

* Portez des chaussures 
à talons larges et à lacets, 
qui s'adaptent au coup de 
pied et le maintiennent con 
fortablement, 

* Apprenez à vous tenir 
debout et à marcher les 
pieds plus écartés que nor= 
malement de façpn à ce que 
le corps prenne appui sur 
une base plus large, 

* Passez les angles de 
murs en pivotant sur le pied 


Monseigneur: pour faire du 
bon café, il suffit d’en met 
tre du caté...?’ 

C'est une petite histoire 
que les Anciens aiment ra= 
conter à leurs enfants et 
petits-enfants, les soirs 
d'hiver, au coin du feu, Mais 
ce n’est pas tout, la morale 
ou plutôt l’interprétation de 
cette histoire se fit enten= 
dre par Monseigneur Béli= 
veau lui-même dans les Con 
grès de langue française, 


surtout chez les enseignants, 
Alors il continua d’enchaf 
ner et de développer la re= 
cette que cette bonne mère 
de famille lui avait donnée, 
un soir qu’il avait bu cette 
bonne tasse de café, 

Et pour faire l’application 
de cette petite histoire, en 
soi toute simple, il ajoutait: 
‘Si vous voulez faire du 
Français et garder votre 
identité, eh bien! c’est à vous 
d’en faire du Français pour 


AVEC ÉLÉGANCE 
PEU D'EFFORT 


extérieur comme le font les 
soldats, Ceci également 
vous donne une base d'appui 
plus large, 

* Tenez-vous toujours à 
la rampe en montant ou en 
descendant un escalier, 

* Marchez de telle façon 
que vos activités physiques 
et mentales soient coordon 
nées, Autrement dit, réflé= 
chissez à l'endroit où vous 
allez avant de commencer à 
bouger, 

Tous les escaliers de- 
vraient avoir un éclairage 
approprié, Les moquettes: et 
tapis devraient être posés 
sur des paillassons antidés 
rapants ou être fixés soli= 
dement au sol, Les salles 
de bain devraient être équi- 
pées de poignées, surtout 
dans la douche ou dans la 


baignoire; celles-ci de 
vraient avoir un tapis de 
caoutchouc, Vous devriez 
essuyer les sols mouillés 
le plus vite possible, De 
plus, vous ne devriez pas 
porter de vêtement qui puis= 
sent vous faire trébucher en 
trafnant par terre, 


Le Conseil vous encoura= 
ge à ne pas oublier que sim 
plement ralentir votre ryth« 
me n’est pas le seul effort 
que les personnes de 65 
ans et plus devraient faire, 
Sans exercice régulier et 
raisonnable, vos réflexes, 
votre équilibre, votre per= 
ception, vos muscles et vo= 
tre attitude mentale peuvent 
devenir inutilement retars 
dés, 


garder votre langue,.?” 

Il faut vous dire qu’il n’y 
a pas bien longtemps de cela, 
à cette époque, {1 était dés 
fendu d’avoir un livre de 
Français à l’école, Il fallait 
cacher son cahier de Frans 
çais dans les pupitres, par 
crainte de la visite de l’ins= 
pecteur d'écoles, Le croi= 
riez-vous ? Et ce n’est pas 
un conte de ma grand-mère, 
Mais grâce à un gouverne= 
ment intelligent et sympas 
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thique, nous sommes fiers 
de savoir qu'aujourd'hui, 
cette crainte est disparue, 
On apprend librement le 
Français dans nos écoles, à 
partir du grade I jusqu’au 
grade XII, inclusivement, Y 
avez-vous songé ? 


Godias Brunet 


Certifié 


$7.50 
Etats-Unis: $8.50 
Etrangers: $9,50 


OXFAM CRITIQUE LA POSITION 
DU GOUVERNEMENT CANADIEN 


Par un document soigneu= 
sement préparé et expédié 
au Département des affaires 
extérieures du Canada, OX= 
FAM-CANADA affirme son 
découragement et sa frus- 
tration en vue du manque 
d'intérêt et de la pertor= 
mance contradictoire du 
Canada lors de la dernière 
rencontre UNCTAD 1II (The 
United Nations Conference 
on Trade and Developpe= 
ment), 

UNCTAD est né en 1964 
à Genève, èt se proposait 
alors comme but de per= 
mettre aux nations tant pau= 
vres que riches de se ren 
contrer tous les quatre ans 
pour discuter de leurs pro» 
blèmes en vue d'établir des 
accords de finance et d'é 
change qui permettraientune 
distribution plus équitable 
des biens et richesses de la 
terre, 

Déjà à la troisième ses= 
sion en 1972 (133 nations 
étaient représentées) on n0= 


MOUVEMENT DE SOLIDES PAR PIPE- 


Saskatoon, le 27 octobre— 
Le Canadien National pour= 
suit actuellement des étu- 
des avancées sur les pos 
sibilités d’acheminer par 
stéréoduc certaines mar 
chandises en vrac, Notam= 
ment le charbon, le minerai 
de fer et le soufre, 

Le chemin de fer, en col= 
laboration avec le ministère 
fédéral de l'Energie, des 
Mines et. des Ressources et 
le Conseil de Recherche de 
la Saskatchewan, conduit une 
série d'expériences dont on 
pourra tirer des conclusions 
précieuses quant au mouve= 


tait une tendance — que les 
nations les plus riches 
étaient aussi les plus hési- 
tantes à contribuer ou lé- 
guer de leur pouvoir ou de 
leur richesse, 

OXFAM reproche au Dé- 
partement des affaires exté- 
rieures du Canada de vou- 
loir maintenir un ‘statu quo’, 
de vouloir maintenir les 
structures de pouvoir et pri 
vilèges telles qu’elles exis- 
tent, bien que le Canada ait, 
comme la plupart des autres 
nations riches, un programs 
me officiel d’aide ou de dé 
veloppement pour les pays 
plus pauvres, Mais ce pro- 
gramme est soit sous forme 
d'emprunts tout simplement 
(même avec taux d'intérêts) 
ou encore du genre ‘‘tied 
aid” (‘‘on vous donne de 
l’argent, mais vous devez la 
dépenser dans notre pays’’), 
Le résultat? En 1969, les 
pays pauvres étaient effec= 
tivement en dette envers les 
pays riches par quelque 60 


ment de matières solides par 
pipe-lines, 

Le CN s'est procuré, des 
mines Luscar et Macintyre 
Porcupine, en Aïberta, qua 
rante tonnes de charbon 
qu’on a ensuite réduit en 
poudre pour leur traitement 
pour pipe-line, Le broyage 
s’est fait au laboratoire ré- 
gional pour l’ouest canadien 
du ministère de l'Energie, 
des Mines et des Ressour= 
ces à Edmonton, 

De là, le charbon en pou= 
dre a été transporté au Con= 
seil de Recherche de laSas= 
katchewan, à Saskatoon, et 


CRÉATION D'UN NOUVEAU POSTE 


Soeur Ruth Hickey, Infir- 
mière Diplômée, diplôme en 
administration et membre 
de l’Académie Américaine 
d'administration Médicale 
fut récemment nommée di- 
rectrice adjointe de 1’hôpi- 
tal général St-Boniface, 

Soeur Hickey partagera 
avec M, L,A, Quaglia, la 


responsabilité et l'autorité 
de la direction de l'hôpital, 
Soeur Hickey apporte avec 
elle une vaste expérience 
dans le domaine de la Di- 
rection des Services de 
Soins et d'Enseignement In 
firmiers, ainsi que dans 
l'administration d’hôpitaux, 
A Toledo, Ohio, Soeur Hic= 
key fut responsable d’un pro 
jet de construction hospita= 
lière de douze millions de 
dollars, qu'elle développa 
par la suite, en un Centre 
Médical approuvé, 

C'était comme Consultan= 
te auprès des hôpitaux que 
Soeur Hickey passa deux 
mois à l'hôpital général St- 
Boniface en 1971, faisant 


une étude de l’organisation 


et du soin des malades dans 
le Service Infirmier, 


- Communiqué - 


Eust, Ldd & Wat LA 


ASSURANCES — IMMEUBLES -— HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 


100, édifice Paris — Téléphone: 943-5408 — Winnipeg 2 


BILLINKOFF'S LTD. 
Bois de construction et contre-plaqués 


625; rue Marion (en face de Canada Packers) 
ST-BONIFACE, tél: 233-7121, 


billions de dollars! Si on 
doit continuer de cette fa= 
çon, dans peu de temps ces 
nations pauvres devront aux 
pays riches plus en rem 
boursement dé dettes qu’ils 
ne reçoivent en aide de ces 
pays ! 

Les riches deviennent plus 
riches, et partagent moins 
de leur richesses, 

Les pauvres deviennent 
plus pauvres, en partie par= 
ce que un pourcentage fort 
élevé de leurs argents est 
versé en paiement de dettes 
et d'intérêts, Aussi, il faut 
noter la demande décrois- 
sante pour les produits de 
l’industrie primaire, 

OXFAM reproche au Cas 
nada certaines de leurs pri= 
ses de position lors de la 
rencontre UNCTAD Ill: le 
Canada se serait opposé à 
une résolution voulant que 
les pays pauvres aient leur 
mot à dire dans la discus= 
sion des réformes des struc= 
tures financières et de l’é= 


soumis à plusieurs tests 
dans ses laboratoires qui 
sont réputés comme étant 
les plus grands et les plus 
avancés au monde dans le 
domaine des pipé-lines à 
sulides, 

Les essais en cours per= 
mettront de déterminer ex= 
actement certains facteurs 
essentiels du fonctionnement 
d'un stéréoduc, dont les 
pressions inconstantes et 
leurs effets, les vitesses 
minimale et maximale du 
mouvement de solides par 
pipe-line, et d’autres 616- 
ments techniques qui établi- 


Vu 


© MID-CITY SERVICE € 


AV. NAIRN ET RUE WATT” 
TELEPHONE : 668-2393 


* Al Légaré — Bob Dionne 


Réparations par mécaniciens qualifiés 
lubrification — mise au point — changement d'huile — essence 


SOLEIL 


Voyages de deux semaines 
transport et hôtel compris 


FREEPORT --- BAHAMA à partir de $299.00 


Evénements 
à venir 


change international, 

Les pays pauvres vou= 
draient participer de plus en 
plus dans les activités in- 
dustrielles et technologi- 
ques, tout comme les pays 
riches, Mais cette diversi= 
fication est rendue quasi im= 
possible parce que les pays 
riches imposent des tarifs 
d'importation extrêmement 
élevés, A UNCTAD HI, le 
Canada se serait opposé à 
des propositions clefs qui 
auraient contre-balancé cet= 
te injustice, 

Toujours selon OXFAM, 
le Canada, par son vote à 
UNCTAD Ill, aurait refusé 
de reconnaître le droit des 
pays pauvres à une auto= 
détermination dans le do 
maine du développement, 

Bien que le Canada se soit 
montré d'accord sur une sé 
rie de questions moins im 
portantes, OXFAM critique 
leur vote négatif sur les 
questions essentielles, 


LINES 


runt les règles essentielles 
à suivre dans l'expédition 
des matières solides par 
pipeline, 


Le programme de recher= , 


che du Canadien National 
est l’un de plusieurs en cours 
au Centre de Saskatoon, Cer= 
tains sont entrepris en col= 


‘laboration avec la Commis= 


.sion Canadienne des Trans= 
ports, l'agence de Dévelop= 
pement des Transports et 
l’université de la Saskat= 
chewan, 


Pays dy, 


JAMAÏQUE à partir de $369.00 


ACAPULCO à partir de $319.00 
HAWAII à partir de 5369.00 
MIAMI à partir de $379.00 


Plan de financement possible, 


Pour tous renseignements et dépliants gratuits concernant ces 
voyages, composez 233-3467 (appels interurbains à virement de 


AGENCE DE VOYAGES 
D'ESCHAMBAULT 


136, boul. 


frais). 


Provencher 


CERCLE MOLIÈRE — Du premier au onze novem- 
bre, avec relâche le six, “TAILLEUR POUR DA: 
MES", pièce de Georges Feydeau jouée au Centre 
Culturel à 20h30. 


CLUB LA VÉRENDRYE — Dans la grande salle du 
Club La Vérendrye, réunion le 22 novembre du 
nouveau Comité des dames de ce Club. 


WINNIPEG — Le 10 novembre à 20h00, dans l'au- 
ditorium du Norquay Building sur l'avenue York, 
R. Glen Green donnera une conférence intitulée 
“‘Perceptual Dysfunction and How it Affects Learn- 
ing in Children”. 


CONSEIL NATIONAL DES FEMMES JUIVES — 
La section ‘‘service de Jeunes’ du Conseil national 
des femmes juives organise, pour le samedi 18 no- 
vembre, un BINGO au 239, avenue Selkirk, à 
compter de 20h00. Toutes les recettes seront ver- 
sées dans la fondation Manitobaine de recherche sur 
le cancer, et le Service ‘enfant et famille juive”. 


SALLE DU CENTENAIRE — Le mercredi 8 no- 
vembre, à 20h30, “THEODORAKIS conduit THEO- 
DORAKIS"", Venez entendre le compositeur de 
“Zorba the Greek"! 


UNION NATIONALE FRANÇAISE — || y aura 
bal le samedi 18 novembre, dans la salle de l'Union 
nationale française, au 541, rue Giroux. 


CENTRE CULTUREL DE SAINT-BONIFACE — 
“L'Acadie, l'Acadie'’ de Michel Brault et Pierre 
Perrault, une production de l'Office National du 
Film, sera présentée le lundi 6 novembre à 20h00 
au Centre Culturel de Saint-Boniface. L'entrée est 
de 75 cents. 


PARTIE DE CARTES 


C'est le dimanche 5 novembre, à 8 heures du soir 
qu'aura lieu, en la paroisse des Sts-Martyrs-Canadiens, 
la première d’une série de huit parties de cartes. Les 
personnes qui assisteront à TOUTES les parties auront 
part au tirage de deux prix de $50.00 chacun, le soir de 
la dernière partie de cartes de la série. Il est donc très 
important de n’en manquer aucune. 
INVITATION CHALEUREUSE'A TOUS ! 
Endroit : La Salle Dussault, 

289, avenue Dussault, 
Parc Windsor, St-Boniface 


Amusons-nous 
bien 
avec nos amis 


“CLUB” 


| Brasserie Kiewel Pelissie 
Limitée 
St-Boniface, Manitoba 


M. Maxime Desaulniers à réussi un trou-en-un le samedi 30 
sptembre alors qu'il était accompagné par Roland Marion et 


Etienne Bohémier. 
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SPECTACLES et ARTS 


(à 4 Di 
5. Mo 1 
Sur la photo, M. Hugh Kane, 
lisant l’un de ses livres favo- 
ris à quelques jeunes amis. 


Quel est le but de 1a Se 
maine du Livre pour la Jeu= 
nesse canadienne, du 15 au 
22 novembre ? 

Dnas l’avant-propos à son 
oeuvre ‘The Unreluctant 
Years”, Lillian H, Smith a 
écrit: ‘‘Il existe aujourd’hui 
bien des courants qui ten- 
dent à séparer livres et en 
fants, Pourtant, l'exigence 
même de ces tendances ne 
rend-elle pas encore plus 
souhaitable et plus nêces- 
sSaire de conjuguer tous nos 
efforts pour les rappro= 
cher??? Il serait très diffici- 
le de trouver meilleure ré 
ponse à notre question du 
départ, La Semaine du Livre 
pour la Jeunesse canadien- 
ne exalte le lien qui rappro- 
che le livre et l'enfant, 

Affirmer que nos enfants 
représentent le plus impor= 
tant actif de notre pays équi- 
vaut à énoncer une vérité 
de La Palice, Un sain réa- 
lisme exige qu’on les consi- 
dère comme la plus grande 
de nos richesses naturel- 
les, dont la mise en valeur 
est tout aussi importante 
que celle des gisements de 
pétrole de l’Arctique, Je ne 
connais pas de meilleur 
moyen de favoriser le dé- 
veloppement intelle ctuek 
d'un enfant que de l’encou= 
rager à lire, 

Presque toute ma vie du= 
rant, j'ai eu à l'extrême la 
bonne fortune d'être témoin 
d'oeuvres de magie — celles 
qui entrent en jeu sponta= 
nément lorsque le rappro= 
chement entre le livre et 
l'enfant est mis en train 
par quelqu'un qui les com= 
prend bien tous les deux, 
Pour qu’il y ait magie, il 
importe que les livres 
suient excellents; les en= 


SERVICE - 


Le SERVICE-PALMARES 
du Centre culturel reprend 
de nouveau |! 

Les professeurs désireux 
de faire entendre le PAL= 
MARES 33/45 de CKSB à 
leurs élèves n’ont qu’à faire 
parvenir un ruban de 7 pou= 


fants eux, peuvent l'être plus 


ou moins, L'effet le plus 
saisissant se produit lors- 
qu'on rapproche les livres 
les meilleurs des enfants 
qui le sont le moins, 

La bonne fée à qui je dois 
ces oeuvres de magie, c'est 
Lillian H, Smith, qui a fondé, 
dans la ville où j'habite, 
l’une des meilleures biblio 
thèques pour enfants au mon= 
de. Elle a su distinguer, 
non seulement entre le bon 
et le mauvais dans la litté 
rature enfantine, tâche re« 
lativement facile, mais aus= 
si entre le bon et le médio= 
cre, et cela est bien plus 
difficile, Elle a également 
su inculquer à d’autres (et 
c’est là l’aspect important 
de son oeuvre) l'acceptation 
de ses normes élevées et le 
désir de travailler à la réa 
lisation de ses rêves, 

Maintenant à la retraite, 
elle a le bonheur de voir 
son oeuvre se continuer grâ= 
ce à ceux qu’elle a influen= 
cés, tant dans les réseaux 
de bibliothèques à travers 
le Canada que dans les, éco= 
les de bibliothéconomie et 
dans les universités, Aussi, 
conjuguerons-nous tous nos 
efforts pour rapprocher les 
livres et les enfants au cours 
de la Semaine du Livre pour 
la Jeunesse canadienne, 
Nous ne manquerons pas, 
non plus, de nous inspirer 
de l’exemple de cette émi= 
nente bibliothécaire qui, tout 
en jouissant de l'estime et 
de l’admiration deses pairs, 
a reçu trop peu de recon= 
naissance publique dans son 
propre pays, 


Hugh Kane, Président 
Macmillan du Canada, 


PALMARÈS 


ces en diamètre au Centre 
(plus 25 cents pour frais de 
port), 

Dans les meilleurs délais 
le Centre vous retournera 
votre ruban sur lequel on 
aura enregistré le Palmarès 
33/45 de CKSB, 


attention S.v.p. 


ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE WINNIPEG 


ALIRIO DIAZ 


L'Orchestre symphonique 
de Winnipeg présentera le 
samedi 11 novembre à 20h30 
ainsi que le dimanche 12 
novembre à 14h30, un pro= 
gramme de musique espa= 
gnole avec le grand guita- 
riste ALIRIO DIAZ, et son 
directeur Piero Gamba, Ce 
programme aura lieu dans 
la salle du Centenaire, 

Au programme : ‘‘La Boda 
de Luis Alonzo Overture’? 
de Gimenez; ‘‘Concierto de 
Aranjuez”” de Rodrigo; ‘‘La 
Revoltosa Ouverture’? de 


Un film de 


Acadie 


Chapi; ‘‘Intermezzo from 
Guyescas”? de . Granados; 
‘Three Cornered Hat, 2nd 
Suite’? de Falla, 

On a dit de DIAZ que c'est 
le plus grand guitariste de 
sa génération, Raymond 
Ericson écrivait dans le 
‘Times’? de New York, suite 
à un concert de Diaz, ‘‘le 
concert était d’une telle qua- 
lité que, pour une fois, un 
récital de guitare ne deve- 
nait pas monotone; la soirée 
était même trop courte,” 


Michel Brault et Pierre Perrault 


“L’Acadie c'est un ‘détail’ ”, dit l’un des 
étudiants, et c'est vrai que les Acadiens comptent peu 


Le professeur George 
Swinton, un des plus grands 
experts canadiens sur l’art 
esquimo, ainsi que l’auteur 
du livre tout récemment pu- 
blié ‘The Art of the Es 
kimo’’, donnera une série 
de cinq conférences détail- 
lées et illustrées dans la 
salle de Conférence de la 
Galerie d’Art de Winnipeg, 
à compter de mardi le 7 
novembre, à 7h30 p.m, 

Sous le titre ‘2,800 an 
nées d’art Eskimo”, le Pro= 
fesseur Swinton traitera de 
questions de cultures pré 


Une production de 


l'Office national du film du Canada 


sur la scène nationale, Mais la mort de ce ‘détail’ 
est pourtant significative de la mort du Canada comme 


pays. 


“Ce film est un exemple extraordinaire de l’art 


4 9 


engagé. 


“Le bilinguisme c'est une farce ou non? ” 


CONFÉRENCES SUR 
L'ART ESKIMO 


Acad 


historiques, du développe 
ment historique depuis 1948, 
des matériaux ettechniques, 

Les conférences auront 
lieu les 7, 14 et 28 novem- 
bre, ainsi que le 5 décem- 
bre, Les billets pour la sé 
rie sont en vente au Bureau 
d’information de la Galerie 
d’Art: membres de la Gale 
rie: $8,00; non-membres, 
$10,00; étudiants et person- 
nes de l’âge d’or: $5,00, Ou 
bien le coût d'admission aux 
conférences individuelles 
est de $2,00, 


MODERNE BEAUTY SCHOOL 


ouvrira ses portes à St-Boniface 


“Le problème des Acadiens nous renvoie à notre 
propre problème.” 


le ou vers le ler octobre 1972 


Pour plus de renseignements sur notre cours en Soins de Beau- 
té, composez 942-0606 ou écrivez à : 
Moderne Beauty School 
244, rue Smith 
Winnipeg, Manitoba 
R3C 179 


“L'ACADIE, L'ACADIE" de Michel Brault et Pierre Perrault, une 
tion de l'Office National du Film (du Canada), 
à 8 heures au Centre Culturel de Saint-Boniface, 
Alcide Dupuis de l'Office National du Film animera 


produc- 
présenté lundi le 6 novembre 


L'entrée est de 75 cents. 
la soirée, 


8 / LA LIBERTE, mercredi 1 novembre 1972 on + 2 


Le Cercle Molière présente 


Tailleur pour dames 


de Georges Feydeau 


du 1er au 11 novembre (avec relâche le lundi 6) 


à 20h30 au Centre culturel de St-Boniface 
Mise en scène de Roland Mahé 


avec 


JACQUELINE HOGARTH GILBERT ROSSET 


FRANCIS FONTAINE 
JEANNETTE ARCAND 
MARJOLAINE SAINT-PIERRE 
MADELEINE BISSONNETTE 
CLAUDE DORGE 


IRÈNE MAHÉ 


GEORGETTE FERL.AND 


JEAN-GUY ROY 


10 / LA LIBERTE, 


mercredi 1 novembre 1972 SG Re DER 


| SPECTACLES et ARTS | 


Vous les attendez depuis longtemps... 
. Et maintenant ils sont là 


chwft® présente 


SUZANNE ET MOI 


SUZANNE JEANSON - GÉRALD PAQUIN 


MIREILLE GRANDPIERRE - GEORGES AQU 


une demi- ture D’ HUMOUR … DE FANTAISIE … ET DE CHANSONS 


Tous les mercredis à 21h30 
en couleurs 


REGARDEZ BIEN REGARDEZ RADIO-CANADA 


QUICHOTTE S'EN VIENT! 
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AU CONGRES DES ÉDUCATEURS FRANCO-MANITOBAINS 


L'UTILISATION 


PEDAGOGIQUE 
DU JOURNAL 


Le vendredi 27 octobre, 
eut lieu, à l'Ecole Taché, 
un séminaire de recyclage 
pour les Enseignants Fran- 
co-Manitobains, Après le 
mot de bienvenue de M, René 
Deleurme, président des 
£.F.M,, les professeurs se 


répartirent dans différentes 


salles, suivant les grades 
enseignés à un triple niveau: 

Au niveau secondaire, 
c'est-à-dire du grade 9 au 
grade 12, M, Victor Cher= 
ner, Conseiller pédagogique 
envoyé par les services cul= 
turels français, en collabo= 
ration avec M, Guy Lemoi= 
ne, professeur àSt-Norbert, 
et M, Pierre Raymond, pro= 
fesseur à St-Vital, ainsi 
qu'avec Mlle Nicole Car= 
gouet, assistante au Collège 
de St-Boniface, parla de l’u- 
tiiisation pédagogique de 
l’article du journal, Hutilisa 
à cette fin un article intitulé 
‘Claude Valade aux Antil= 
les’, article extrait de ‘LA 
LIBERTE’? du 13 septembre 
1972, Pourquoi avoir choisi 
un article de journal? T'elle 
est la question posée et àla- 
quelle répondit d'emblée M, 
Victor Cherner: ‘‘parce que 
le sujet traité dans un article 
de journal est moderne, sou= 
vent intéressant et à fort 
pouvoir de motivation, La 
langue est quotidienne, vi= 
vante et d’un emploi cou= 
rant, à savoir non-littérai= 
re’’, 

En ce qui concerne l’ob- 
jectif de l’utilisation péda- 
gogique d’un article de jour= 
nal, au niveau secondaire, 
c’est évidemment d’encou= 
rager chez l'étudiant l'ex= 
pression orale par des ex= 
ercices d'application, tout 
en prêtant une attention par= 
ticuiière au vocabulaire et 
à la grammaire, Bref, c'est 
renforcer la connaissance et 
la pratique de la langue ora= 
le et écrite par divers exer= 
cices de composition, de 


Es LULU ALL LEA LE UUSTE TETE POP NEP EEE PP LE ATP TLEP EEE VTT LETTRE 


= 


* 


FORMULAIRE D'ADHESION AUX E.FM. 
POUR LES MEMBRES DE LA MANITOBA TEACHERS' SOCIETY 


Je, soussigné(e) 


désire devenir membre des Educateurs Franco-Manitobains. 


AVIS 
Pour changement d'adresse, correspondan- 
ce, etc, prière de communiquer avec le jour- 
nal et non l'imprimeur. S.V.P. écrivez à : 
C.P, 96, St-Boniface, Man, 22H 3B4 


QLLLOLLLLELETLELE LEE TA TOUTE EEE EE PET ET TEE ET TETE PTT TT TETE TETE TETE TETTLEELETE LCI TUITLTTE 


contraction ou de réécriture 
d’un texte long, 

En ce qui concerne la mé- 
thode de cet article, servant 
ainsi de matériel pédagogi= 
que, il s’agit d’abord d’en 
faire comprendre le texte, 
Par exemple, cela peut être 
l'audition d’une chanson in= 
terprétée par l'artiste (en 
l'occurrence, Claude Vala= 
de), afin d’éveiller ou de 
capter l'intérêt des élèves, 
Voilà pour la motivation, Ce 
peut être encore la lecture 
à haute voix par un ou plu= 
sieurs élèves, ce qui révèle 
au professeur le degré de 
compréhension des élèves, 

Il s’agit ensuite de faire 
un relevé et classement d’un 
certain type de vocabulaire, 
d’adjectifs qualificatifs, de 
l'observation de la place de 
l'adjectif, des verbes et des 
concordances de temps, Il 
s’agit enfin de l’améliora- 
tion du texte original avec 
des corrections possibles ou 
encore de faire un résumé 
écrit de l’article, 

Enfin, en ce qui concerne 
la cible, M, V, Cherner pro= 
pose un autre article à la 
réflexion créatrice des en= 
seignants qui assistaient à 
ce séminaire (soit environ 
70 personnes réparties en 7 
groupes), Il s'agissait d'un 
autre article intitulé ‘‘Mo=- 
nique Leyrac, vedette inter 
nationale”’, extrait de ‘LA 
LIBERTE”, du 27 septem- 
bre 1972, Ainsi après avoir 
exposé l'objectif de l’utili- 
sation pédagogique de cet 
article de journal, la métho= 
de à suivre par la compré= 
hension du texte, le voca= 
bulaire, la grammaire et la 
langue écrite, la cible à at 
teindre, à savoir l’adapta- 
tion aux besoins des étu- 
diants, M,V, Cherner, indi= 
qua finalement une démar= 
che linguistique applicable 
aux milieux éducationnels du 
Manitoba, 


E 


CPÉDELLLELEELEE EEE ETIENNE 


= 


Par ce fait même je reconnais que : 


Les Educateurs Franco-Manitobains, tout en étant un conseil de la Manito- 
ba Teachers' Society, sont le seul organisme qui groupe tous les Educateurs 
qui sont intéressés à l'enseignement en français et à la vie française au mi- 
lieu scolaire dans cette province. Cet organisme rssemble en plus toute 
autre personne, quelle que soit son occupation, intéressée à promouvoir 


ces buts. 


COTISATION 


— Aucune cotisation pour les membres de la Manitoba Teachers' Society. 
- $5,00 pour ceux qui ne sont pas membres de la Manitoba Teachers” 


Manitoba Teachers' Society 
191, rue Harcourt, Winnipeg 
Tél. : 888-7961 


Society. 
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Pour obtenir un formulaire d'adhésion, adressez-vous à : 


il 


M. René Deleurme explique à un groupe de professeurs le bon usage de la nouvelle émission 


pour enfants télé-diffusée par CBWFT: ‘Les 100 tours de Centour”’. 


LE FILM 


M, Alcide Dupuis, de 1'Of- 
fice National du Film, parla 
précisément du film, com= 
me outil d'animation cultu= 
relle, Grâce à la projection 
du film ‘Les boucles, je 
vois et j'apprends”, où as= 
sistaient quelque 70 person- 
nes, M, Dupuis expliqua que 
le film est un moyende com= 
munication et de participa= 
tion, pouvant alimenter des 
cours, suscitant ainsi des 
discussions propices à créer 
un véritable climat d’échan- 
ges, Car, selon lui, quand il 
s'agit effectivement de pré= 
senter un film, le professeur 
devient un animateur, Bref, 
M. À. Dupuis s’entretint de 
la technique cinématogra= 
phique qui permet de visua= 
liser des concepts, l’image 
devant aider l'enfant à cla= 
rifier sa pensée. Enfin, il 
mentionna le libre service 
de la cinémathèque où les 
fiims peuvent être réservés 
aux enseignants par l'entre= 
mise de leur service audio- 
visuel. 


PRES 


DONNE BIEN 
è QUI DONNE À LA } 


1 CROIX: Î 
1 ROUGE ! 


Va ue me mes mn 


ve Won. “. 


Dans les corridors de l'école Taché, les professeurs étaient 
attirés à divers kiosques et expositions, dont une exposition 


GEO. SARAS 


FOUBRURES 


533 Des Meurons 
St-Boniface 
Tél: 247-2460 
Réparations et modifications 
Mantesux faits sur comma 


Entre é gratuit 
Prix Tee bles 


233.7760 Vs 333-7351 


MAURICE-E. SABOURIN LTD 


ASSURANCES DE TOUS GENRES 
AGENCE DE VOYAGES 


Avions — Bateaux — Tours — Trains 


195, boul. Provencher, St-Boniface (6) Man. 


L'HIVER : Prélude numéro 1. La première neige est tombée (4.6 pouces) sur la ville vendredi dernier et est toujours avec nous. Ven: 
dredi matin, ce fut l'éblouissement et le ralentissement des chauffeurs. Hélas! Ce rythme de vie ralenti ne fut qu'illusoire. La réalité 
de ce matin n'a pas atténué le rythme ahurissant de la vie urbaine, elle a simplement occasionné des retards aux bureaux, des minutes 


à regagner. 


L'HIVER : Prélude numéro 2, La neige recouvrant toujours l'herbe (dimanche après-midi), deux chevaux ont recours au bloc de sel. 
Au deuxième plan, un bois où l'hiver se plaït à embellir la nature; et si vous suivez à tout hasard une piste qui serpente dans ce bois, 
vous aboutirez dans une clairière où 22 chevaux s'ajoutent au décor de la nature, neige et arbres. C'est sur la ferme de M. et Mme 


Gordon McKiusky, propriétaires de ‘Triple B Stables'', près de Winnipeg Beach. 
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On rapporte qu’a une certaine 
époque, le livre de la Bible était 
fixé de façon que personne ne 
puisse l’apporter ailleurs, un peu 
comme les annuaires dans nos 
cabines téléphoniques. La raison 
était que le texte copié a la main 
était précieux et tres rare. 


Aujourd’hui la Bible se vend 
dans toutes les librairies et 
chacun peut facilement se la 
procurer. Est-ce qu’on se donne 
pour autant la peine de lire la 
Bible”? 


A , 

On ne peut se dire chrétien 
si on ne connaît pas le message 
de Jésus, et c’est dans le Nou- 
veau Testament qu’on peut lire 
tous ses faits et gestes, complé- 
tant ainsi les connaissances 
acquises a la courte homélie du 
dimanche. De plus, parce qu’on 
est croyant, on est relié a la 
grande famille de tous ceux qui 
ont cru en Dieu depuis le début. 
C'est dans l'Ancien Testament 
qu’on voit les peuples chercher 
et trouver Dieu à travers les 
événements de leur vie. C’est 
leur foi qui nous a été transmise. 
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#* au fond des choses 


À une époque ‘ou la religion 
est remise en question dans no- 
tre milieu, il est bon d’appro- 
fondir notre foi. La Bible est 
peut-être difficile a lire et a 
comprendre. Pourquoi ne pas la 
lire en groupe avec un connais- 
seur en la matiere? Prenons-en 
l'initiative. 


nd 


LL LT TTL LEELLUTLELELLUELEENNL 


M. et Mme Louis BOCHARD 


Le 7 octobre est décédée 
à l’âge de 82 ans, Mme 
Marie-Virginie Bochard, 
née à Nantes, France, et le 
11 octobre décédait, à l’âge 
de 88 ans, M, Louis Bochard, 
de Vancouver, C.-B, Il était 
né à Roanne, France, et 
arrivait au Canada en 1904, 

M, Bochard était au ser- 
vice du Canadien National, à 
l’usine de Transcona, Man., 
jusqu’à sa retraite en 1949, 
alors qu’il alla demeurer à 
Vancouver, : 

Les défunts laissent dans 
le deuil un fils, René, de 
Montréal; trois filles, Ali- 


ABONNEMENTS l 
Î ANNONCES Ù 
D ABONNEMENTS 
ANNONCES 

ABONNEMENTS 
ANNONCES I 
À ABONNEMENTS } 
AANNONCES y 


ÿs 


TT TL LS 


Nécrologie 


ce, Mme Maria Cassels, 
Mme Germaine Greer, tou= 
tes trois de Vancouver; 10 
petits-enfants. et six arriè= 
re=petits=enfants; deux frè= 
res, Louis Orieux, de Van= 
couver, et Henri Orieux, de 
St-Boniface, Les messes de 
Requiem furent célébrées 
les 10 et 16 octobre, en l'é= 
glise St-Jude, Vancouver, 
par Mgr F,A. Clinton, Is 
furent inhumés dans le ci= 
metière Ocean View Burial 
Park, 


Tél.: 233-4949 
SALON MORTUAIRE 


REMERCIEMENTS 


Les familles Marcoux et 
L'Heureux désirent remer= 
cier toutes les personnes qui 
leur ont témoigné de lasym= 
pathie, soit par leur assis= 
tance aux prières et aux fu= 
nérailles, ou par leurs of= 
frandes de messes, bouquets 
spirituels et fleurs, 


pusjardit” 


357, DesMeurons 
St-Boniface, Man. 


JOS. PIERSON 


* Vega * Chevrolet 
* Oldsmobile * Nova * Chevelle 


Vendeur 
digne de 
confiance 


* Omega * Camions Chevrolet 


* Monte Carlo 


Bureau : 772-2431 — Résidence : 668-1109 
CARTER MOTORS LTD. 


Automobiles usagées ‘‘garanties'' 


de première condition 


AVIS AUX RÉSIDENTS 
DE ST-BONIFACE 


Pour vos soirées sociales, réunions, noces, fêtes de Noël, il y a 
une salle coquette avec tous les aménagernents que vous désirez, 
au 541, rue Giroux, à votre disposition — LA SALLE DE 
L'UNION NATIONALE FRANÇAISE, dans laquelle il y aura 
bal les samedis 28 octobre, 18 novembre, 2 et 16 décembre, 


PIERRE BRUNET, pop. 
Monuments 


BRUNET 


06, rue Bertrand, St-Boniface 
Tél.: 233-7864 


Mac KENZIE 


Salon funéraire, 
de Prince-Albèrt 
W.T. Beatan 
130, 9e rue'Est 
Tél.: 763-8488 
Ici on parle français 


Venez visiter la salle entre 20h et 21h aux dates 
indiquées ci-haut, ou bien sur rendez-vous en 
appelant M. Toupin — 247-8931 (jour); 247- 
8017 (soir). 


PARK FLORISTS 


412, av. Taché 
en face de l'Hôpital St-Boniface 


Qu 2> 
GX MSN 


Lucille et Yvonne Boulet, propNÈCS ue 1 
Fruits frais et confiseries WW 
FLEURS POUR TOUTES OCCASIONS 
LIVRAISON dens toute ls 


Chapelle 
funéraire 


COUTU 


156, rue Marion 


ville 
Téléphone: 247-3891 


LA CHISSE POPULAIRE 
DE SAINT-BONIFACE 


Désire les services d’une commis-caissière 
avec ou sans expérience 


St-Boniface 


L'établissement le plus ancien 
de St-Boniface 


Téléphones: 


i ésent burea 
2337453 2472325 Veuillez vous présenter au bureau 


194, boul. Provencher 
et soumettre votre demande au gérant 


LES CAISSES POPULAIRES DU MANITOBA 


NOTES 2 100 0000 


FAITES AFFAIRES À VOTRE CAISSE POPULAIRE 


CAISSE POPULAIRE DE LOURDES 


Prêt personnel — Prêt hypothécaire 


Compte chèque — Epargne véritable — Dépôt à terme 


Profitez de nos taux avantageux 


Pour vos besoins financiers consultez le personnel 


NOTRE DAME 
DE LOURDES 
MANITOBA 
248-2332 
ST LEON 
744-2067 


LA CAISSE POPULAIRE DE LETELLIER 


M. Arthur Barnabé, gérant 


A votre service 


LA CAISSE POPULAIRE de $t-Jean-Baptiste 


vous offre un service de 


compte chèque - de prêts - de certificats à terme - 


d'épargne assurée à 6 p.c. 


(Actif: $1,117,000.00) 
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LA CENTRALE DES CAISSES POPULAIRES DU MANITOBA 


LA CAISSE POPULAIRE DU PARC WINDSOR LTÉE 


36, chemin Barberry St-Boniface Tél.: 256-6740 


Epargne: Spéciale, Veritaple, Assurée 
Compte chèque, Prêts personnels 
Prêts hypothécaires, Chèques de voyages 
Service de perception des comptes d’eau, 
électricité, gaz et téléphone 
Nous offrons aussi les services du Bureau de Poste au complet 


La queen 0802000. 00 Sd 
Credit Union Limited 


Nos prêts sont 
10 p.c. & 12 p.c. 


Nous donnons 
sur l'épargne 6 p.c. 


Tél. : 882-2345 


Ste-Agathe, Manitoba 


À VOTRE SERVICE 
LA CAISSE POPULAIRE  d'Ile-des-Chènes 


Comptes épargnes, Service de chèques 
Prêts personnels, Hypothèque, Coffret de sûreté 


Tél. : 878-2875 René-G. Trudeau, gérant 


OMPONSITION 
MANTTOHRA 
LA LIBERTÉ 


en collaboration avec la Société Franco-Manitobaine, 
les Educateurs franco-manitobains 
et l'Association des commissaires de langue française du Manitoba 


lance uh grand 


CONCOURS DE COMPOSITION FRANÇAISE 


DEUXIÈME SÉRIE: NOVEMBRE 


|) 


RÉGLEMENTS: 


1) La composition doit être une création originale de l'enfant, 


2) Les compositions doivent être expédiées avant le dernier jour du mois (le cachet de la poste 
faisant foi). 


3) Les compositions devront être remises sur feuille mobile avec nom et grade au dos de la 
feuille, 


4) Un coupon, qui se trouve dans LA LIBERTE à compter de cette semaine (voir ci-dessous), 
doit accompagner chaque composition (excepté le cas où plusieurs enfants d'une même fa- 


mille voudraient participer, il suffit d'un coupon, si on envoie toutes les compositions dans 
une même enveloppe). 


5) Li Pet ga doit être accompagnée d'une illustration (un dessin ou une peinture de 
‘enfant 


CRITÈRES: 


1! faut surveiller: 
— l'introduction 
— la construction des phrases 
— la continuité des idées 
— l'intérêt du texte 
— la conclusion 


il est important que les idées et le mode d'expression soient ceux da l'élève. 


LONGUEUR: 


Un paragraphe pour les 4e et 5e années 
Deux paragraphes pour la 6e année 


SUJETS: 


a) Mon sport favori 

b) Noël chez moi 

c) En jouant dans la neige 
d) Quelque chose m'est arrivé 

e) Une surprise 


Pour plus de renseignements, appelez : 


— Hubert Pantel (La Liberté : 247-4823) 
— Marc Arnal (SFM : 233-4915) 


| re oo ue A 


l 

 COMPONTTIONT 

AM L/ À 

AMANTTORRA !- 

| AY 

| 

1) Nom du participant grade __ 

2) Nom du participant grade 

{ 3) Nom du participant grade 

I 

ECOLE 

, Nom et adresse ENVOYER A : 
Concours Manitoba 72 

les parents La Liberté 

C.P. 96 

- Saint-Boniface, Manitoba} 
R2H 3B4 


LAVERGNE 


Electric Ltd. St-Pierre, Manitoba 
Ameublement -. Quincaillerie 

Appareils électriques principaux 

Posage des fils — domestiques et.commerciaux 
Service de radio et télévision. 


Téléphone: 433-7738 


NE L'OUBLIEZ PAS 


LA CROIX-ROUGE 


AGIT EN VOTRE NOM 


Régime de Sécurité 
Familiale de la Société 
Franco-Manitobaine 
ANNIVERSAIRES 
La Société Franco-Mani- 
tobaine offre ses voeux 
de bon et heureux anni- 
versaire à ses membres 


du Régime de Sécurité 
Familiale, i 


Sr Hélène Poiron, rue 
Kenny, St-Boniface, du ler. 
novembre, 

M, Roger Vermette, ave= 
nue Ducharme, St-Norbert, 
du 3 novembre, 

M. Joël Toulemont, rue 
Goulet, St-Boniface, du 6 
novembre 


A 


? pt 


CLUB LAVERENDRYE 


L'action des dix quilles se déroula au salon Birch- 
wood, le 28 octobre dernier, avec le tournoi Plomberie 
et Chauffage, Seman’s Double avec handicap, Les 86 
participants représentaient un total de 58 ligues dans 
le grand Winnipeg, 


La gagnante du trophée Seman’s fut l'équipe P, DAG- 
DICK — E, ANSELL de la ligue ‘‘Old Dutch’, 


Dagdick (216-195-170) qualifia avec une moyenne de 
153, et Ansell (116-182-133) 110, qui leur a valu un 
handicap de 280, leur donnant un grandtotal de 1,292, 


MARC MARION et BERNARD LE VEQUE de la ligue 
du Cercle Ouvrier se sont mérités une bonne série, 
214-180-164; 209-180-172, respectivement, Cependant, 
n'ayant que 88 quilles de handicap, ils se retirèrent en 
Te position avec un grand total de 1,207, 


A ne pas oublier aussi l’équipe MAURICE LE VEQUE 
(515) - GEORGES COMEAU (405), également du Cercle 
Ouvrier, 


A mentionner deux autres membres du Club La 
Vérendrye, RAYMOND BRUNEL (522) et GERRY LA- 
VALLEE (476), Bonne chance les gars | 


Les motoneiges John Deere ‘73 ont 
un assortiment de forces motrices 


ATTENTION 


séries JD X. Les JDX sont de couleur 
“blitz-bléck"* at bien jolies. Les for- 
midables motoneiges de couleur 
verte : les ‘‘wide-track 600" cons- 
truites spécialement pour le famille, 
Et les énergiques nouvelles 400 et 


RÉSULTATS (le premier chiffre indique le to- 
tal des trois parties, les chiffres entre paren- 
thèses indiquent les parties de 200 et plus). 


— 27 octobre : CERCLE OUVRIER 


B. Lévêque 612 (206, 216); M. Lévêque 580 (202); P. Mous- 
seau 572 (200, 212); À. Delbaere 573; À, Lévêque 560 (202); 
R. Maluta 666; N. Brunel 549; M. Ratte 648 (218); G. Comeau 
643 (201); D. Conrad 539; À. Senez 536; René Brunel 529; 
D. Marinelle Jr 520 (212); D. Muivey 512 (204); D, Campbell 
519; À, Marion 510; M. Monney 5609 (219); G, Supeene 503; 
B. Bayer 601, 


— 29 octobre : LIGUE BANTAM ET JUNIOR 
(2 parties) 


GARCONS : D, Lavallée 304; M, Beron 260; J, Bockstaël 269; 
P, Lavoie 248; G, Morrissette 243; À, Gaborleau 235; D, Spar- 
ling 231. Parties respoctables : J, Bockstaël (14 ans) 1 76; D, La- 
vallée (15 ans) 174; P, Lavoie (12 ans) 149, 


500, Venez les voir bientôt à notre 
magasin, Notre plan de financement 
vous aidera à vous lancer sur la pls- 
te en peu de temps. 


GUERTIN IMPLEMENT 
(1968) LTD. 


Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la route 59) 
Saint-Vital Tél : 256-4321 


Chemin Sturgeon et Périmètre 
Chemin Rosser Tél. : 586-8391 


FILLES : L, Lévêque 198; J. Fontaine 176; M, Bélanger 176; 
P. Pelletier 166; T, Sparling 163, 


J'aimerais ajouter à ce début du COIN que le Salon 
de quilles La Vérendrye est libre tous les mercredis 
soirs de 6h30 à 12h00, Nous accommodons des groupes 
spéciaux, avec réservations, 


Fautes ? Oublis ? Quelque chose que vous aimeriez 
voir paraître dans LE COIN DES QUILLES au Club? 
Adressez toute correspondance à : CLEMENT PER- 
REAULT, a/s du Club La Vérendrye, 614, rue Des 
Meurons, où composez le numéro 247-4137 après 5h00, 


+ JOLENES COTE 


Chez Perrin, il est très facile de vous ge rocurer une oeuvre d'art. Une 
somme aussi minime que $2,45 par mois vous permet de décorer votre 
maison d'une jolie peinture d'une valeur de $100.00, Des plans de finance- 
ment et de mise à part sont aussi disponibles, 


CENT CINQUANTE.QUATRE PROVENCHER à; 
WINNIPEG, MANITOBA ke SUR 


247-787 gÿ 
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Moins d’une heure plus tard, après avoir 
longé la côte atlantique et survolé la forêt 
de la Mamora plantée de chênes-lièges, 
après s'être annoncée à l'aéroport de Rabat- 
Salé, Gilda posait l’avion sur le long ruban 
gris de la piste en dur, 


_- Ce fut un voyage agréable, déclara 

‘% Claude Janvry, en sortant de l’aérogare, 

lorsque Gilda eut accompli ses formalités 
d'usage, 


Elle approuva : 
- Un beau voyage, trop court, 


En effet, durant ce vol bref dans un ciel 
éclatant, à basse altitude et à la lisière 
de la terre, sa peine s'était faite moins 
cruelle, Elle avait pu admirer les plages 
d’Asilah et de Larache, les ruines de l’an- 
tique cité de Lixus et le port de Kénitra, 
cités par son compagnon, 


— C'est la première fois que j'effectue 
ce parcours par avion, avoua=t-il, 


_- Préférez-vous encore les routes de la 
terre à celles du ciel ? 


- Toujours, répondit-il laconiquement, 


I était près de midi. Le soleil brûlant 
était presque au zénith, dans un ciel qu’au 
cun nuage ne marbrait, I n’y avait pas un 
souffle d'air et la chaleur était plus intense 
qu’à Tanger, 


Gilda s’immobilisa à l’ombre d’un bâti- 
ment et offrit par discrétion: 


- Je vais vous quitter ici, monsieur Jan 
vry. Nous nous retrouverons vers seize 
heures pour le décollage, 


- Je n'ai pas l'intention d’aller mainte- 
nant chez les amis de ma belle-soeur, que 


je connais peu, Voulez-vous m'accompa=. 


gner à Rabat et déjeuner avec moi, entoute 
simplicité? Ensuite, nous irons chercher 
Sandra et nous reviendrons ensemble à 
l'aéroport, 


Gilda aspirait à la solitude et n’avait pas 
faim, Elle chercha une excuse pour refuser 
l'invitation de Claude Janvry, qui s'était 
Sans doute cru obligé de la formuler, 


— Je vous remercie, commença-t-elle, 
mais... 


Il ne la laissa pas achever : 


AR Vous n’avez pas d'autre programme, 
#” n'est-ce pas? Alors, acceptez sans façon, 


Elle ne trouva pas d’objection et céda à 
sa manière à la fois amicale et autoritaire 
de décider, 

N fit signe à un chauffeur de taxi et or 
donna : 


— À Rabat, au restaurant Mansour, 


iL'habitation de la semaine! 


4 LA LIBERTÉ 


— foeco PLANS INC., C.P. 90 - BOUCHER VILLE, P.Q.g 


Ds25 .00 inclus, 
(] 


Veuillez me faire parvenir les plans de ‘“L'habitation 
de la semaine M—292" Chèque (ou mandat- poste) de 


+ D j'aimerais me procurer. ...,.,...,.,,., . exemplai- 
gr du catalogue “Ma Maison” au prix de $1.00 cha- 


La distance qui sépare l'aéroport de Salé, 
soeur jumelle de Rabat reliée à la capitale 
par un pont jeté sur le fleuve Bou Regreg, 
fut rapidement franchie et, bientôt, la cité 
millénaire, fondée par les Zénètes sur la 
rive gauche, apparut aux voyageurs. 


De l’autre côté la célèbre tour Hassan, 
massive et de couleur ocre se dressait à 
l'entrée de Rabat, Le taxi pénétra dans la 
ville et parvint bientôt au Mansour, restau= 
rant renommé où l’on sert des spécialités 
marocaines, dans un cadre élégant, Les 
plafonds étaient peints et délicatement 
sculptés. Des banquettes recouvertes d’é 
toffes brochées étaient disposées autour 
des tables basses, Quelques notables ara- 
bes et un petit groupe de touristes étran- 
gers y mangeaient en devisant, 


Quand ils furent installés, Claude Janvry 
se tourna vers sa compagne : 


_- J'ai eu plusieurs fois l’occasion de 
déjeuner au Mansour, Je vous signale que 
le poulet au citron y est excellent, 


- Je me fie à votre jugementet vous lais- 
se Boin de choisir pour moi, 


_— Va donc pour le poulet au citron, Que 
diriez-vous ensuite de brochettes d'agneau, 
d’aubergines grillées et de cornes de ga= 
zelles ? 


- Des cornes de gazelles ? répéta Gilda, 


- Ce sont des pâtisseries feuilletées aux 
amandes, ayant précisément la forme d’u= 
ne corne, 


_- Ce sera parfait, mais je crains que 
ce ne soit trop. 


Janvry ne répondit pas. Bien qu’il se 
montrât aimable et souriant, elle ne parve= 
nait pas à se détendre tout à fait en sa 
compagnie. Peut-être parce qu’elle n’avait 
pas l'habitude de côtoyer ses passagers, en 
dehors des trajets aériens, il l’intimidait 
quelque peu. De plus, elle n’arrivait pas à 
définir sa nature, son caractère, à percer 
le fond de ses pensées, Il était souvent ré- 
servé et parfois énigmatique, Qui était-il 


réellement? Un homme riche, oisif sans 
doute, dont elle savait très peu de choses, 
Au physique, sans être beau à proprement 
parler, il avait de la classe et un certain 
charme, A cela, d’ailleurs, Gilda demeu= 
rait parfaitement insensible, Elle ne cher= 
chait qu’à établir un jugement personnel 
sur son compagnon, comme il lui arrivait 
de le faire avec des inconnus qu’elle trans= 
portait, 


De coutume, elle observait une discré- 
tion absolue à l'égard de ses passagers, 
ces êtres dont elle ne croisait le chemin 
que pendant de brèves heures, Mais, là, les 
circonstances étaient différentes, Pour 
nouer la conversation, pour échapper à la 
pensée de Fabrice, elle s’informa: 


— Habitez-vous toujours ce pays ? 


_- J'y suis né il y a vingt-sept ans et ne 
l’ai quitté que de rares fois pour me ren= 
dre en France, Mon pére y était né égale 
ment, ajouta-t-il, avec complaisance, Il 
alla achever ses études de médecine à Pa= 
ris, revint comme médecin à l'hôpital de 
Marrakech, puis se fixa à Tanger après 
avoir épousé la fille d’un banquier de cette 
ville, C'est alors qu’il fit construire notre 
maison de Malabata, Il était connu, aimé 
ét respecté de tous, C’est pourquoi nous 
avons pu rester ici après l’indépendance... 
Ma mère est morte il y a six ans et mon 
pére l’a suivie de peu dans la tombe... Mon 
frère aîné s'étant marié et installé à Paris, 
je suis resté seul à Malabata, 


Gilda pensa que Claude Janvry n’était pas 
aussi renfermé qu’elle l'aurait cru, Sa ré= 
serve coutumière devait provenir de l’habi= 
tude qu’il avait de vivre seul, avec quelques 
domestiques, 


— La solitude ne vous pèse pas trop? de= 
manda-t-elle, 


_— Je m'en accommode, Mais j'avoue avoir 
été très heureux lorsque mon frère, qui 
était industriel, a pu laisser ses affaires 
pour venir faire un séjour à Malabata, Hélas! 
j'ignorais que ces vacances se termine 
raient tragiquement... 


Sa voix n'avait pas fléchi, mais une om= 


bre s'était étendue sur ses traits, Gilda 
mesura quel chagrin avait dû être le sien, 
à la mort de son unique frère, 


Elle cherchait une phrase, un mot de ré- 
confort lorsqu'une servanté en robe fleurie 
cachant un pantalon bouffant s’approcha 
pour le lave-mains rituel, L’instant d’après, 
elle présentait sur un plateau circulaire 
le poulet cuit sous la cendre, dans un mou- 
le en terre vernissée, 


Claude Janvry chassa sa mélancolie : 


- Déjeunons, voulez-vous ? Ensuite, nous 
irons chez les Devarenne, 


Le repas fut excellent, Cependant, Gilda 
n’y gagna nulle euphorie, Des questions 
qu'elle s'efforçait en vain de repousser la 
torturaient, Que faisait Fabrice en cette 
minute même? Etait-il bouleversé ou non 
par ce qui était survenu ? S’était-il rendu à 
Saint-Cloud pour tenter de forcer sa porte 
ou bien déjeunait-il, sans plus de remords, 
avec Gloria ? 


- 1 est encore un peu tôt pour aller chez 
les Devarenne, 


Gilda tressaillit à cette remarque et son 
compagnon constata : 


- Votre esprit était très loin d’ici, n’est. 
ce pas ? 


- Excusez-moi, murmura=t-elle avec 


confusion, 

- En attendant l'heure d’aller chercher 
Sandra, nous pourrions aller boire un thé à 
la menthe au café maure du jardin des 
Oudaias, proposa Claude, 

Elle se contraignit à sourire : 

- Je suis à votre disposition, 

Elle se rendit compte qu’elle n’avait pas 


été une convive loquace et que son hôte de- 
vait trouver sa compagnie insipide, 


A suivre … 


contribue à la belle apparence extérieure, Trois cham- 


bres à coucher, 


PLAN M-292 
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Pour un terrain étroit, ce bungalow est très bien indi- 
fl qué. Le foyer lui apporte une note de beauté et 
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“L'habitation de la semaine” 
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Chad 
Bot x dry 
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PEER KIA AKANAKE 
È Voici deux petits poèmes de Sylvie Toulemont, 8 ans, St-Boniface 
$ 
TT MON PETIT OISEAU la ir 
+ Maman est très gentille Mon petit oiseau caché dans la page du Petit Coin 
È Avec sa petite fille rs ie Hi du 4 octobre. 
Elle s'occune deises affaires ais 1l est Dien sage s + 
* Mésiy stereo cod < * 619. Brigitte Fenez, Ste-Agathe, Man. 
* Et lui fait de bons desserts. dans sa belle cage. È * 55. Claude Michaud, St-Boniface, Man. 
Ê ea 29. Jean-Pierre Roy, St-Pierre, Man. 
EH k 387. Suzanne de Rocquigny, Haywood, Man. 
KARANOMMANAARNAHANANANMNAIMARMMIAAAAANHK AH AN Ye 


: 


Horizontalement : |. Par- 
tie colorée de l'œil. — 2, 
Elle transmet le courrier, — 
3. Animaux à grandes oreil- 
les. —.4, Propre et soignée. 
Verticalement : 1. Elle 
tourne en grinçant sur le 
toit de la maison 


aN8n0110 ‘L : AUEWIE|BATUEA 


een ‘AI 
— ‘Sauy ‘I| + 1S0d ‘I — SU] 
‘| : AUeWWE[BJUOZHOH ‘OIIUB 1 
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J'ai reçu des beaux plats de fruits... 


Bravo aux gagnants … 


No 37 — Diane Arbez, 6 ans 
É St-Claude, Manitoba 


No 844 — Nathalie Gagné, 4 ans 
162, av. Monck 
St-Boniface, Manitoba 


François Bernier, 5 ans 
22, baie Durham 
St-Boniface, Manitoba 


UN AUTRE OBJET. QUEL 
EST L'OBJET ENLEVÉ ET 
CELUI QU À ÉTÉ 


REMPLACÉ PL 
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230. Ginette Kirouac, La Broquerie, Man. 


Bravo les amis! J'espère que vous avez 
aimé votre prix. 


Bicolo 


GÉOGRAPHIE 


PAUL VEUT RENDRE VISITE A GES AMIS DU MON- 

DE ENTIER MAIS IL NE SAIT PAS LE NOM DU EAN 

OÙ ILS HABITENT, IL CONNAÎT SEULEMENT LE NOM DE 
CAPITALE. PEUX-TU RETRACER SON ITINÉRAIRE ET 


TABLIR SON SENS DE L'ORIENTATION EN ASSOCIANT 
LA VILLE À SON PAYS ? 


OMALUE © INDE 
© Suisse 


a louer 


St-Boniface. Chambre meublée 
pour jeune homme qui travaille, 
Libre: 5 novembre, Composer: 
233-5268, 

29-370-31 C 


Logis de 4 pièces, entièrement 
privé. Cuisinière et réfrigérateur 
inclus, Pour adultes tranquilles, 
Libre: 1er novembre. Prière de 
téléphoner entre 10h et 2h au 
no : 233-2209, 

27-350-JNO 


Place d'affaires à 109 1/2, rue 
Marion. S'adresser au même en- 
droit, Tél,: 233-6464. 
28-359-JNO 


St-Boniface - 457, rue Jeanne 
d'Arc, Logis de 2 pièces. Salle 
de bains privée, Libre, 

30-376-31 C. 


Maison de 4 chambres à cou- 
cher, 2 salles de bains complè- 
tes, salle à manger, garage dou- 
ble. Située au Parc La Salle, 
St-Norbert, Composer: 269-4432 
après 5 heures, 

30-373-30 C° 


Pas de change 


A LOUER OÙ A VENDRE, 


Maison dans village de Lorette, 
1 chambre à coucher, Soubas- 
sement complet, Composer: 256- 
4211 ou 878-3395, 

29-372-30 C 


a vendre 


STE-ANNE 


Maison neuve, Possession im- 
médiate, Bungalow de 3 cham- 
bres à coucher, Tapis mur à mur 
au salon et chambre à coucher 
des maîtres. Rue central, Chauf- 
fage gaz. Grand lot. Pleine cave, 
Composer: 422-5231 après 5 
heures, 

28-365-32 C 


divers 


FEMME CELIBATAIRE BILIN- 
GUE désirant trois pensionnai- 
res et la garde de deux enfants 
5 jours par semaine. Loyer four- 
ni et salaire garanti, Pour plus 
de renseignements s'adresser à : 
M. Denis J. Lalonde, La Fami- 
liale, St-Victor, Saskatchewan. 
Tél: 642-3104 ou 642-3703, 
29-369-30 C 


agents d'immeubles 


ST-VITAL 


SUR RIVIERE ROUGE — 
Grand bungalow de 3 ch, à 
coucher, Un foyer au salon et 
un autre dans salle de récréa- 
tion, Possession immédiate, 
Appelez Gérard Pelletier: 334- 
0112, 


ST-BONIFACE 


Rue Ritchot, Immeuble-appar- 
tements: 4 logis, 2 chambres à 
coucher chacun. En très bon 
état. Louis Combot: 247-5918. 


ST-BONIFACE 


Ch. Dugald, Immeuble-appar- 
tements de 6 logis, et autres 
revenus, Louis Combot: 247- 
5918. 


NORWOOD 


Rue Kitson, Maison de 1 1/2 
étage, 3 chambres à coucher et 
cave à la grandeur, Louis Com- 
bot : 247-5918. 


ST-BONIFACE 


Chemin Dugald, Maison de 
1 1/2 étage, 4 chambres à cou- 
cher, en plus d'un logis tout 
neuf attenant, Louis Combot: 
247-5918, 


ST-VITAL 


Rue Hull, Bungalow de 3 cham- 
bres à coucher, cave à la gran- 
deur. Grand lot et garage. 
Louis Combot : 247-5918, 


NORWOOD 


Rue Lloyd. Triplex sur grand 
lot. Bon revenu, Louis Com- 
bot : 247-5918, 


ELMWOOD 


Rue McCalman, Maison de 
1 1/2 étage, 4 chambres à 
coucher, Dans bon district tran- 
quille, Prix demandé: $11,500. 
Louis Combot : 247-5918, 


BUFFALO REALTY & APPRAISALS 
233, av. Portage 


'él.: 942-0481 


Tél.: 247-8958 


\ j 4 


avis aux 


créanciers 


EN CE QUI CONCERNE LA 
SUCCESSION DE FEU GaA- 
BRIEL JOSEPH PANTEL, du 
village de Somerset, au Manito- 
ba, cultivateur à sa retraite, 


TOUTES réclamations contre la 
succession ci-haut mentionnée 
devront être déposées à l'étude 
des soussignés, Chambre 500, 
Edifice Childs, 211, avenue Por- 
tage, Winnipeg, Manitoba, R3B 
2A2, le ou avant le 1er décem- 
bre 1972, 


DATÉ à Winnipeg, au Manitoba, 
ce 24e jour du mois d'octobre, 
A.D,1972, 

MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY,TEFFAINE et 
MONNIN. 

Procureurs de la succession, 
ARR RME 


PAUL'S REALTY 


120, boui, Provercher 


NORWOOD 


Rue Ferndale, Bonne maison 
de famille, 7 pièces, 4 chambres 
à coucher, Nouvellement réno- 
vée, Bonne rue tranquille, Comp- 
tant requis: $1,500, 


CENTRE ST-BONIFACE 

Bungalow en stucco, 4 pièces, 
2 chambres à coucher, Tapis 
Mur à mur au salon, Petite suite 
ou salle de récréation au soubas- 


sement. Comptant requis mini- 
me, 


ST-BONIFACE 


Av. De la Cathédrale, Maison 
très charmante, 5 pièces, 3 cham- 
bres à coucher. Soubassement 
complet, Comptant requis: $1,- 
000, Plein prix: $13,300, 


PAUL GAGNON 


247-9267 256-6538 


toujours 


DONNEZ 
DE VOTRE 
è SANG 


besoin de 
votre sang 


DANIS REALTY 
519, ch. Ste-Marie 


ST-BONIFACE — Très grande maison sur jolie rue résiden- 
tielle, Garage double, Prix: $32,500, Appelez Mme Danis : 


nul 


CHEMIN STE-ANNE — Une perle de maison. Très grande 
cuisine, 3 chambres à coucher, 2 salles de bains, Soubasse- 
ment complètement fini avec cuisine supplémentaire. Garage 
double, Appelez Albert Gauthier : 247-4397, 


RUE LA VERENDRYE — $800 comptant, Maison de revenu. 
5 ch. à coucher au 2e et logis complet au 1er, Paiement 
mensuel raisonnable, Appelez A, Gauthier: 247-4397 ou 


Mme Danis : 256-8836. 


ST-VITAL — Joli bungalow de 2 chambres à coucher près des 
écoles et autobus. Soubassement pratique pour salle de récré- 
ation. Nouveau système de chauffage. Garage. $500 comp- 
tant ot $128 PIT par mois. Appelez Albert Gauthier. Rés, : 


247-4397, 


256-8836. 


MINISTÈRE 
des 
TRANSPORTS 


CANADA 


SOUMISSIONS 


SOUMISSIONS SCELLEES, 
transmises au Ministère des 

ransports et marquées ‘‘Sou- 
mission pour Administration 
des facilités de Stationnement 
seront reçues jusqu'à 3:00 p.m, 
HEURE de WINNIPEG 17 no- 
vembre 1972 pour : l'adminis- 
tration des facilités de station- 
nement public pour une pério- 
de de cinq ans à l'aéroport 
International de Winnipeg. 


Plans, devis et documents 
ayant rapport peuvent être ob- 
tenus par application au Mi 
nistère des Transports, Officier 
Régional des Approvisionne- 
ments, 301-391, rue York, 
Winnipeg, Manitoba, R3C 0P6, 
Le Ministère ne s'oblige pas 
d'accepter la plus basse où au- 
cune soumission, 


M, G, Hagglund 
Administrateur, 
Région Centrale 
Administration des Transports 
Aériens du Canada, 


AJ. DESAULNIERS 


AGENT D'IMMEUBLES 
369 boul. Provencher 


St-Boniface, Immeuble-apparte- 
ments de 5 logis, Revenu an- 
nuel :  $6,420, Considérerait 
échange sur maison. 


St-Boniface, Maison de revenu 


de 18 pièces, Comptant requis : 
$6,000, 


Centre St-Boniface, Serni du- 
plex: 4 et 3, Garage, Beau grand 
lot, Prix très raisonnable, 


POUR PLUS D'INFORiVIA: 
TION COMPOSER: 
QUREAU: 233-1773 

LE SOIR: 233-5874 


NORWOOD — Petit bungalow ‘de stuc. Sous-sol complet. 
Li ds toutes saisons, Garege, Appelez Léo Grouette: 233- 


ST-VITAL — Belle grosse maison en très bon état, 3 ch. à 
coucher, Logis avec entrée privée au soubassement. Seu- 
lement $21,000. Appelez Albert Gauthier :247-4397, 


CHEMIN SPEERS — Maison de 3 ch. à coucher, 1 1/2 étage. 


Située près des autobus, Grand lot, Appelez M. Péloquin, 


rés. : 233-5630, 


201 NOTRE-DAME — Maison de 3 ch. à coucher, près école 
Taché. Cave à la grandeur, garage, Peut être convertie en 
maison de revenu, Appelez Léo Grouette: 233-5507, 


ST-BONIFACE — Près hôpital. Maison résidentielle, actuelle- 
ment avec revenu de loyers, Comptant requis : $1,000, Ba- 
lance à termes, Appelez Albert Gauthier, Rés, : 247-4397, 


RUE ROSEDALE — Grande maison de 2 étages, présentement 
utilisée comme duplex, Cave à la grandeur, Chauffage au gaz. 
Plein prix : seulement $12,900; à termes si désiré, Pour visiter 


appelez Léo Grouette : 233-5507, 


SERVICE “Multiple Listing” 


ON DEMANDE 
CAISSIÈRE BILINGUE 


requise par 


BANQUE DE COMMERCE 
CANADIENNE IMPÉRIALE 


Expérience de préférence 
mais non essentielle 
Contactez, s'il vous plait, 
M.F. LAZAR: 946-4411 


LA CAISSE POPULAIRE DE LORETTE 
demande un 


GÉRANT 


Les demandes seront acceptées 
jusqu'au 20 novembre 1972. 


ROYAL TRUST 284-6130 


ST-BONIFACE 
PRES CATHEDRALE 


Grande maison de revenu en 
état impeccable, intérieur et 
extérieur, Quatre appartements 
plus 6 chambres louées séparé- 
ment, Locataires de longue du- 
rée. Lot de 50’ x 120’, Stuc 
neuf, portes et fenêtres en 
aluminium neuves, Excellent 
revenu, Prix: $27,900 seule- 
ment, 


DENIS SOUCHAY 
253.5614 _ 256-4896 


ST-BONIFACE 


Rue Doucet — $2,000 comp- 
tant. Grand duplex côte à côte 
sur lot de 59", Grande cuisine, 
salon, salle à manger, 5 cham- 
bres à coucher de chaque côté. 
Soubassement complet, Pour 
visiter appelez Hubert Comte: 
247-4939 - 247-8351, 


TRUST 


ST-BONIFACE CENTRE 


Rue Dumoulin — Duplex ultra 
moderne. Construction excep 
tionnelle, Double chauffage, 
deux foyers, 3 salles de bains, 
garage double, chauffé, spa- 
cieux, 


HUBERT COMTE 
247-4939 _— 247-8351 


NORWOOD 


Rue Kitson — Duplex chaud, 
solide, beau décor taxes mini- 
mes, bon revenu, cave à la 
grandeur, Appelez Hubert 
Comte: 247-4999 - 247-8367, 


NORD-EST ST-BONIFACE 


Rue Mission — Maison de 4 
Chambres à coucher, grande 
Cuisine, pièce à toutes fins, 


garage. Seulement $8,000, 
Hubert Comte: 247-4939 
247-8351, 


ROYAL 


LE PLUS IMPORTANT COURTIER CANADIEN 
EE 


ST-VITAL 


Bungalow de 3 chambres à cou- 
cher, Garage, patio, beau grand 
lot, salle de récréation, Appelez 
Claude Bouchard. 


NORWOOD FLATS 


Maison de 3 chambres à cou- 
cher, Cave à la grandeur, Salle 
de bains 3 morceaux attenant 
à la chambre des maîtres, Ta- 
pis mur à mur au salon, Garage. 
Appelez Claude, 


CENTRE ST-BONIFACE 


Avez-vous une grosse famille? 
Balle maison de 4 chambres à 
coucher au Centre de St-Boni 
face, près de l'hôpital. Peut 
aussi servir cominê maison de 
revenu, Appelez Claude Bou 


Ch. John Bruce, Trois lots : 
60’ x 126’, $5,000, Appelez 
Nap,. Gagnon, 


Maison de 1 1/2 étage, 3 
Chambres à coucher, salle à 
manger, soubassement com- 
plet, $12,500. Appelez Nap, 
Gagnon, 


Maison de 1 1/2 étage. Deux 
logis ou maison deg famille 
avec 2 salles de bains, Pleine 
cave, Grand lot, Bon retour 
sur placement, Appelez Nap. 
Gagnon. 


NORWOOD 


1 1/2 étage, 5 chambres à 
coucher, salle à manger, salle 
de récréation, Garage, $23,500 
Appelez Nap, Gagnon. 


ST-VITAL 


Bungalow de 3 chambres à 
coucher, Soubassement com- 
plet, Belle grande cuisine, $22,- 
900, Appelez Nap. Gagnon, 


ST-VITAL 


Joli bungalow de 2 chambres 
à coucher avec grand lot sur 
rivière Seine, Plein prix : $16,- 
900. Appelez Nap, Gagnon, 


J'ai besoin d'une bonne mai- 
son de 2 chambres à coucher, 
près du Précieux-Sang et en 
parfait état, ainsi que d'un 
bungalow de 3 chambres à 
coucher près école Taché. Ap 
pelez Nap. Gagnon, 


MULTIPLE SERVICE 


ETRO AGENCIES LTD. 

Tél.: 247-2351 
294, rue Marion, St-3oniface 
Nap. Gagnon - Rés: 233-3510 
Claude Bouchard - Rés: 247-5849 
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A DEUX + 
| MINUTES ? 


LA LIBERTE -PRÉSENTE 

IN SON GRAND CONCOURS 
D'ABONNEMENTS ! 

(1) AUSSI SON GRAND 


CONCOURS DE COMPOSITION 
“MANITOBA ’72”! 


(2) AUSSI SON GRAND TIRAGE 
D'UNE MOTONEIGE ! 


(3) AUSSI UN PRIX RÉDUIT 
POUR S’ABONNER ! 


2 GAGNEZ UNE MOTONEIGE 
SKI-D00 - 940 OLYMPIQUE 1973 
VALEUR: 5950.00 


( Gracieuseté de re SHELL SERVICE 
ST- MAN.) 


SCOMPOSITION MANITOBA'72 


CONCOURS DE 
COMPOSITION FRANÇAISE 


side ac ants des de, 5e et 6e années 
: octobre, novembre, décembre 


PRIX RÉDUIT 


pour 16 semaines seulement ! 
Du 16 octobre 1972 au 31 janvier 1973 
RÉABONNEZ-VOUS ! 


ABONNEZ-VOUS ! 
OFFREZ EN CADEAU DE NOEL! 
00 


VOTRE A pou f AÉANNANANT 
à compter du 16 octob 
CINQ ANS $25.00 À PRIX RÉDUIT VOUS DONN 
Env ne le coupon ci-dessous avec le montant | LA CHANCE DE GAGNER UNE Point 
requi 


(Tirage le 1er février 1973) 


ain nez rix 

1 - ri ai (valeur de $30.00 chacune) 
Gracieuseté de la Société Franco-Manitobaine 

2 - Radio à transistors (valeur de $10.00 chacun) 
Gracieuseté du Centre Culturel de St-Boniface 

3 - Astérix (valeur de $6.00 chacun) 

racieuseté du Cercle Molière 


organisé nar La Liberté en collaboration avec 
Sel Fc Maitre et Comines d'il da 


Écrivez à: CP. %. 


retro arr Pa doit être accom vgrgtl 
pon 


L : coupon que vous trouverez chaqus semaine, pour la durée du 
ALIBERTÉ | stamie LES 
RH 3B4 | =. 
Adresse 
; [ Code Postal l 
Téléphone 247-4823 [frais renversés) l #00 ind 
! $25.00 cinq ans Facture | 
À Ge coupon est une entrée pour le tirage MOTONEIGE | 
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